
Vv-Й %* mm; • 4* ЩШЩ ■ і
> жш1Ь

£і

Iі •?
CEMAPAWASKA
. ІУ-УІ ' ” т*.°Л * і
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Pleine Lune, le 30. - *
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B A. IAvocat, Notaire Publie. SERVICE D’HYGIENE DE 
L’ASSOCIATION MEDICA­
LE CANADIENNE. L’Heureux Foyef 5D.|Xe ap. Pent, ■*

6 L.| Transfiguration de N.' S.
7 M.j S. Cajétan, coni.
8 M.| S. Cyriac, mart.
9 J.| S.J.B. Vianney ;S. Romain.

10 V.| S Laurent, diacre
11 S.| S. Tiburce et Ste Suzanne.
1І|Ь.| Ale ap. Pent.
Î3 L.| S. Hippdîyte, mart.
14 M S. Eusèbe ; S. Marcel.
15 M. Assomption de la l'A'.M-
16 J. S. Joachim,père de la b.v.m
17 V. S. Hyacinthe.
18 S.| jeane—Ste Hdüne.
7m| XII ap. Pent
20T.| §. Bernard, conf et doct 
21 M. S. Jeanne de Chantal. 
22ІМ. S. Philibert ; S. Zotique.
23 J. S. Philippe Béùiti, c.
24 V. S. Barthélemy, ap.
25 S.| S. Louis de France.
23 D.| XlIIe ap. Pent
27|L.| S. Joseph Calasanz, cOnf.
28 M. S. Augustine, doct. -
29 M. Décollation S. J. Bap.

Ste Rose de Lima.
■I S. Raymond, Non ntt.
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LES VEGETATIONS5и

Le soleil somnolent va terminer sa course.
Dans l’herbe qui se dore à ses derniers rayons,
Les troupeaux fatigués dorment près de la source 
Et le labdtireur quitte, en chanta/.it, ses sillons.

h Avocat b

I J.-E. MICHAUD I
(Bureau: rue St-Françoia,l 

Щ I autrefois occupé par £' H 
I Pius Michaud. ■ 
IEdmundston, R. &■

ADentiste

Dr. Emile Nadeau II Chirurgien-Dentiste 
I Bureau des plus modernes 
■maintenant sur rue Prin- 
Icipale.— TU. s 31.
(En haut de chez

Les symptômes des végéta- 
tionsadénoides ne se manifestent 
pas pendant l’été ; c’est 
l’hiver qu’ils se font remarquer. 
Nous en parlons maint,énant par- 
teque c’est maintenant le temps 
d’instituer leur traitement.

Les végétations adénoïdes sont 
des substances comme des petites 
tumeurs qui se développent dans 
l’arrière-gorge. On peut les ren­
contrer chez les tous jeunes en­
fants. Le plus grand nombre des 
cas sc voient chez les enfants de 
dix-huit mois à six ans.

La présence des végétations a- 
dénoides se manifeste la plupart 
dit temps par des symptômes de 
rhume de cerveau chronique. L’é- 
couleent du nez 
rant. 
le te
s’accompagne souvent de toux.

Quand les végétations sont gros 
ses,* l’enfant respire par la bouche 
le jour et la nuit, parqeque l’es­
pace disponible dans les voies na­
sales est plus ou moins obstrué 
La respiration buccale durant la 
nuit cause et ronflement

Dans les cas graves, l’appa­
rence de la figure de l’enfant de­
vient caractéristique. La bouche 
continuellement ouverte lui don­
ne une expression hébétée, les 
narines sont petites et pincées, la 
lèvre supérieure est épaisse. La 
voix a Un timbre nasillard et,dans 
quelques cas, l’ouie est diminuée. 
Il arrive aussi que l’enfant qui a 
des végétations adénoidep mouil­
le son lit.

Dans, tous les cas assez avan­
cés de végétations adénoïdes, 
l’ablation confplète est le seul 
traitement à instituer. Les 
rents qui ont reçu des conseils à 
ce sujet de leur médecin de.vro.nt 
les suivre immédiatement. Lies 
parents qui ont remarqué, chez 
leurs enfants, des symptômes com 
me nous les avons décrits, de­
vront faire examiner l.çurs enfants 
afin que le médecin puisse cons­
tater s’il existe chez eux des vé­
gétations adénoides. L’opération 
enlève aux enfants un obstacle 
qui entrave sérieusement leur 
croissance et leur développement 
physique et mental, et peut sou­
vent empêcher une difformité 
permanente de la bouche et de la 
figure.

Les verroux sont tirés aux portes de l’usine,
Et le silence règne autour des hauts fournaux, 
Les ouvriers, assis au seuil de leur cuisine, 
Fument, après souper, en lisant les journaux....

Les tout petits rêvent déjà dans leur couchette, 
Pendant que les aînés griffonnent leur devoir; 
Après de son mari, dans la maison proprette, 
Heureuse, la maman goû te la paix du soir.

Puis, lorsqu’ils auront fa.it, ensemble, la prière, 
Et que la bonne nuit le$; bercera tous deux,

„ Debout à leur chevet» l’ange de la chaumière, 
Bénira leur sommeil cL veillera

En vain l’esjrit du mal rôde, hurle et s’agite 
Aur portes des maisoi is que protège la croix, 
Car le Passant divin, pauvre en quête d’un gîte, 
Se fait un reposoir d«: ces paisibles toits.

% durant
I

Lévite Michaud.

A.-M. SORMANYI I
j IHeure. de Bureau { J J g * I
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sur eux....
30 Jveét exagéré. Du- 

l’hiver, l’enfant r.enifle tout 
mps- L’écoulement du nez
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lAlbert J. DIONNE
Entrepreneur -...

A. BOUCHER
Peinture—

Tapisserie— Imitations 
Frais Funéraire» 

Spécialité: Réparation de» 
vieux meubles. —| Royal. Hotel. Tell26.til

A SAVOIR 
CHOSES UTILES *

B,A.
Avocat, Notaire Publie O calme bienfaisant! ô bonheur sans nuage

Que trop cherchent, hélas! en dehors du foyer! 
Quiétude que Dieu, dans sa bonté, ménage 
Aux coeurs simples et purs qui savent le prier!

Bureau : Chez T. Têtu 
Voisin de Jos É. Bard.

Edmundston
i1-Е GAZ QUI SERT A ..

GONFLER LES BALlQNS

Pendant bien des agfléès, on 
croyait que lTiydrogè* 
meilleur gaz pour gonfi 
Ions mais ce gaz, comu 
tre gaz employé jusqs 
ment, était Itrès in!
Pendant des années, 
tes recherchaient unr. 
léger pour avoir un-’j 
voir de s’élever, ais qui * 16rûT- 
lerait pas ou ne- ferait pas’fcjcplo- 
sion. Récemment un ga*g*elé 
helium a été trouvé en qui»tûtes 
suffisantes pour écarter de Sanger 
du dans ce sport aériéti. te gaz 
helium était connu і la cMinie, a- 
yant d’abord été découvert dans 
.’examen au spoctoscppe du dis­
que du soleil. Plus tard on trqpatt 
■on existence erf quantité eyéi a 
boudante dans l’enveMope atmot 
ibérique de la te 
•artie sur 100 dffi’air est du jmr 
lelium.

L’helium cependant était rare 
et dispendieux, et jusqu’à ce que 
les Etats-Cnis soient entrés dans 
la guerre mdndiak, 
comme possibilité commerciale, 
n’avait pas été considérée. Jus­
qu’alors toute la production -de 
l’helium dans le monde n’a.v*«if& 
été de plus de 100 

gaz coûte
pied cube. L’eâjrit inventif amér 
icain se mit à la solution du pro­

blème cependant, ' et dfetjpuvnt 
lue certains gaz naturels émis/de 
a terrç contenaient des quantités 
imitées, d’hélium. Le problème 

était dte l’extraire en 
suffisantes pour le reniïr.e d’un 
:sage pratique.

En adoptant une méthodè, d’ob 
unir lTielium du gaz naturel li- 
quidifié, des succès si étoUhants 
urent atteints que le jour oè l’ar- 
nistice fut signé il y avait 
locks, prêts pour chargemget sur 
es navires, 147,000 pieds Cubes 
l’helium. De plus,* lé coûtbpour 
’obtenir avait été réduit d^ SI ЛЮ 

à environ 10 cents par pied cube.

.B.

P Abbé Arthur LAÇASSE.
Collection 1Pharmacie

J.-A. (RAREST, VANWART it àur99
Juge de Paix — Com­
missaire — Cour Suprême 
Spécialité :—collection des 

comptes et prompte 
remise.

ST-JACQUES, — N.-B.

Edifice David 
voisin du bufeau-de-poete

luctable un événement aussi iné­
vitable que la mort; elle s’y sou­
mettait avec cette grâce et cettjc 
dignité qu’eEe devait à son édu­
cation. On dit que les choses sa­
vaient bien changé au Japon de­
puis quelques années ; que parmi 
les jeunes Japonaises “avancés" 
il en était qui voulaient choisir 
eux-mêmes leurs compagnes et 
en être aimés.... Que parmi les 
jeunçs fiKes, on en trouvait qui 
réclamaient au moins le droit de 
.... coiffer Sainte Catherine. L’ère 
des joyeuses fiançaisses s’ouvrira 
peut-être pour la jeunesse du So­
leil Levant.

fois chaque année. Ce n’est pas 
1 usage du piano qui en rend l’ac 
cordage nécessaire, mais bien les 
coéditions atmosphériques. II y 
a.mv'ron 'lcux cent trente, cordes 
d'acier trempé dar.s un piano et 

ou se cor

è.
W%hau-. 
і vSàés assez.Service Courtoie 

Téléphone 189-21

comme ce métal s’étend 
tracte sous l’action des variations 
le tepérature il est facile de corn 

prendre que la valeur musicale Jv 
piano souffre de la t égligence ap 
portée à le faire accorder. Tous 
les autres instruments à cordes 
sont accordés chàque fois que 
I on en joue, pourquoi chercher à 
obtenir de bons .résultats d’un 
piano qui n’est plus d'accord.

Avant de laisser la fabrique le 
niano reçoit une série d'accorda­
is à de: intervalles variant do 
un à dix jours, et il est mis et, 
ivirfait acoord. Ce piano 
• ervera en bon ordre au point de 
ne musical comme au point de, 

< ue mécanique si on en prend ur 
soin convenable.

L’ins'ruent qui est égligé jus 
u’au ionr« où. abruti de se- 
ms baroques, l’on se décide à 

caire venir l’accordeur, nécessite- 
a plusieurs accordages successif- 
vant d'être en bon était de

En négligeant l’accordagr 
'u piano l’on nuit à l’éducatior 
musicale de l’enfant.

Ne placez pas le piano près 
■l’un mur extérieur, non plu» 
•l’une bouche d’air chaud, d’ur 
cilorifère, d’un poêle ou " d’un» 
fenetre ouverte.

Les phosphorescences b'etiâ 
très qui apparaissent sur le poi 
de la calsre peuvent être facile 
ment enlevées au moyen d'un» 
liuile spéciale que tout marchai»" 
d’instruments vous fournira.

Un gram! nobre de manufar 
turiers rerommendent de garde- 
un sac repli de camphre à l’inté 
rieur du piano pour le préserve 
des ravages des inse.ctes, mites

Ne placez pas votre pian, 
dans une chambre sujette au» 
changements subits de tempéra 
*Цге. Rappelez-vous oue les ré

Architectes
pa-

BEAULE & M0RISSETTE
ARCHITECTES

SPECIALITES: Edifices publics et religieux,
constructions à l’épreuve du feu.

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSETTB
A.a.e.Q. & але.*.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

etmoà 
De* fait une

!

Paroles d’un VieillardB. A. A. A.A.P.g. Х.1.С.А

Durant les fiongues années de 
ma vie, j'ai remarque sept cho­
ses:

se con­
sa production

Comptables =— lo La prière du matin n’a ja­
mais retardé l'ouvrage;

2o Le travail du dimanche n’a 
jamais enrichi ;

Зо Le blasphème porte mal 
heur;

4» Un enfant rebelle et sans 
coeur pour ses parents est puni 
tôt ou tard ;

5o La haine est un cancer an 
coeur ;

6o Le bien» mal acquis n’a ja­
mais profité ;

7o L’aumône et tes bonnes oeu 
vres n’ont jamais ruiné personne.

Oui, mes amis, croyez-en ma 
vieille expérience : ce que je vous 
dis là, c’est vrai 1

W. Clarence McN'ece
_ C. A. - C. P. A.

P. Lansdowne Belyea

* 100 □iqdSrfcubes.Lé 
envitei $1,700 par 
'eéjrit mvei

BELYEA ET MCNIECE Pour questions concernent I» 
santé en général, écrire à l'as­
sociation Médicale Canadienne 
184,'rue Collège, Toronto Une 
réponse personnelle sera envoy 
ée par écrit Nous ne répon- 

pu aux questions tou­
te diagnostique et le

COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada

Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 
Les Comtés De Restigouche Et Gloucester, N. B.

non-
eau.

i
drone 
chant 
traitement

proplèc
quantités

Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B.
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FIANÇAILLES
Tabac COME PAPA

Purement Canadien
ë s > En Chine, quand un mariage est 

cidé par l’intermédiaire d'agents 
spéciaux, on laisse à la fiancée 
'me semaine pour gémir du re­
gret de quitter ses parents. Elle 
eçoit ensuite de son futur mari 
les cadeaux d'argents et de vic­
tuailles, des bracel.-is attaches 
uar des rubans rouges 11 des bou- 
■,i:-s qu’elle conserva pour les al­
lumer à la naissance de son pre­
mier garçcn. Elle se n a rie vêtue 
de rouge, couverte d’un voile rou­
ge et. le premier acte de sa vie 
conjugale est d’adorer, avec 
mari, les mânes des ancêtres. 
Puis trois jours durant, elle ne 
doit m parler, ni rire, ni pleurer.

Lçs jeunes filles japonaises 
sont un peu favorisées. Elle 
le droit de se refuspr à épouser 
le voient une fois avant îa deman- 
tin homme qui leur déplaît. Elles 
de officielle. Cette rencontre a 
lieu chez l’ami qui a servi d’in­
termédiaire. Anciennement, la 
jeune fille offrait une tasse de 
thé à son prétendant assis et im­
mobile. Elle s’inclinait devant lui

іIL N’EST PAS FACILE... aux

BfweS» —de faire des excuses,
—de reçommencer,
—d’admettre une erreur,
—d’être égoïste,
—de prendre un conseil,
—d’étrt charitable,
—dlêtre plein d’égard,
—de supporter le succès,
—de continuer I essayer, 
—d’éviter les en-eurs,
—de pardonner et ouMiér 
—de sortir de l’ornière,
—de profiter des petits incidents, 
—de maintenir un idéal élevé,
—d’entrevoir le oôté-rose,
—d’endurer un blâme mérité, 

Mais cela paie touiours.
"The Hallegram”

«liHU Ml leur
je Tabac Terrebenne, Terrebonne, Que. #

_ гТці. Il, m0éb T if---- flapa*. Pertes ettentioa à autre cea-
lp!^^Sp^cWsSrpÊШ,. Dtnaain notre catalogue de prime».

---------------^

«nuances métalliques qui sett» 
>lei,t émanes du piano 
ert le fait d ecauses 

;t assurez-vous de ce fait-'•van* 
l’en accuser Je mécanisme du 
pinno.
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4 SALON DE BARBIER I
EDMUND VIOLETTE, prop.

TROIS barbiers d'expérience vous attendent pour 
vous donner complète satisfaction.

t /
Vb^ ànji^?

pqr
ont

$erontrils c 
dé la noce?

Я

rie ;- '§ SOINS A DONNER
AU PIANO

■ PROPRETE ГГ PROMPT SERVICE І
eat notre motto.

Tous nos outils sont atériliséÿ*

i:
mariage nécessite bien des préparatifs — l’un des 
i importante, c’est l’envoi des invitations, que 
m pouvons imprimer dans le plus court délai, sur 
tes ou jolies feuilles en parchemin.

Notre Travail Imite la Gravure.

ïlBien que le piano soit généra- 
avec la plus extrême politesse et lement le meuble le plus coûteux 
se retirait à pas menus sans avoir d’une demeure U n’en est pas 
dit un mot. Cette courte entrevue moins souvent les meilleurs ré­
décidait du sot t de ces deux sulfata au point de vue, musical il 
êtres. L’amour tel que nous le com est nécessaire de -faire accorder 
prenons était absent de ces pré- un piano au moins deux fois l’an 
liminaires. Le msriag^était,p«ur et beaucoup prétendent cfu’un pia-

.

і 1> À> lé jEabatoa^a LS
Nous 4

Situé voisin de te Pharmacie York.
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